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ALMANACH  CHANTAM 


r.\ms 

.  ■  .  t  •  .  !  • 

Au  Grand  Dépôt  de  tous  tes  Almanachs 

3,  Cour  de  Rohan,  #:? 

Passage  du  Commerce,  au  bout  de  la  rue  St-André  des  Arts. 


AVIS. 


iVAlmanach  est;4e  livre  où  le  paysan  espère  trouver  de* 
etoeignémeots  utftes,  des  principes  d’ordre,  dea  anecdotes 
amman tes,  pour  s’instruire  et  s*  -délasser  à  la  (bis.  Mais  ia 
négligence  déplorable  a\ec  laquelle  on  a  confec donné  les 
Liégeois  da~*  ces  dernières  années  no;*s  a  engagés  à  donner 
à  ces  petits  ÜT res  tous  les  soins  qui  pussent  attirer  la  juste 
confiance  de  nos  concitoyens. 

Au  lieu  rte  semer  notre  publication  d’annonces  inutile» 
d’anecdotes  absurdes,  nous  avons  eu  soin  de  recueillir  des 
enseignements  prééieùx,  donnés  dans  ccs  derniers  temps  aux 
habitants  ùjs  campagnes  par  les  sommités  du  pays,  sur  l’a¬ 
griculture,  l’économie,  etc. ,  et  à  la  portée  de  toutes  tes  in¬ 
telligences. 

Outre  ces  améliorations  importantes  dans  la  rédaction ,  h 
fabrication  a  été  aussi  l’objet  de  nos  soins  :  nous  avons  aug¬ 
menté  le  nombre  des  cahiers  et  le  nombre  des  vignettes  qui 
ont  été  dessinées  et  gravées  exprès  pour  les  Nouvelles  et 
sujets  intéressants  que  renferment  nos  Liégeois. 

Des  conditions  aussi  avantageuses  donneront  à  nos  alma¬ 
nachs  une  extension  prodigieuse,  et  leur  bonne  exécution 
leur  attirera  une  popuiarité  méritée.  Pour  augmenter  en¬ 
core  la  vente,  nous  avons  donné  le:  Foi*  es  d’un  plus  grand 
nombre  de  départements  que  tous  les  autres  Liégeois.  Nous 
offrbns  dotte  un  tableau  plus  complet  et  plus  exact,  que 
celui  de  tous  les  almanachs  du  même  genre,  et  nous  n’avons 
pas  reculé  devant  les  dépenses  nécessaires  pour  arriver  à  ce 
résultat. 
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Au  Grand  Dépôt  de  tous  les  Almanachs 
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AVIS. 


_Alié^ach  est$e  livre  ou  le|^r#j  espèce  !#oa# 
eÊeign^nei^s  utiles,  des  y  ri  ne  çes  p’oerdre*  dçA  anecdotes 
amusantes,  pour  's’instruire  et  sé'déiasser  à  ta  ms*  Mais  la 
négligence  déplorable  avec  laquelle  on  a  confectionné  les 
Liégeois  da~*  cés  dernières  années  nous  a  engagés  à  donner 
à  ces  petits  lit  res  tous  les  soins  qui  pussent  attirer  la  juste 
confiance  de  nos  concitoyens.’ 

Au  lieu  de  semefc,  $>tre ptiblicatlpn  ^Annonces  inutiles» 
d’anecdotes  absurdp,  nous  avons,  eu  soi$.  tde  recueillir  des 
enseignements  prééjte^c,  donnés  |ans  cei  derniers  temps  aux 
habitants  d'js  campaigHes  par  -ies  Wtimiiis  du  pays,  sur  i*a~ 
griculture,  l’économie,  etc. ,  et  à  la  portée  de  toutes  .les  in¬ 
telligences. 

Outre  ces  améliorations  importantes  dans  la  rédaction ,  h 
fabrication  a  été  aussi  l’objet  de  nos  soins  :  nous  avons  aug¬ 
menté  le  nombre  des  cahiers  et  le  nombre  des  vignettes  qui 
ont  été  dessinées  et  gravées  exprès  pour  les  Nouvelles  et 
sujets  intéressants  que  renferment  nos  Liégeois. 

Des  conditions  aussi  avantageuses  donneront  à  nos  alma¬ 
nachs  une  extension  prodigieuse,  et  leur  bonne  exécution 
leur  attirera  une  popuiarité  méritée.  Pour  augmenter  en¬ 
core  1»  vente,  nous  avons  donné  1er  Foiics  d’un  plus  grand 
nombre  de  départements  que  tous  les  autres  Liégeois.  Nous 
EfrbUç  dojA:;  un  tableau  plus  complet  et  plus  exact >  que 
celui  de  tous  les  almanachs  du  même  genre,  et  nous  n’avons 
pas  reculé  dévant*!e0  dépenses  n^essci res  pour  arriver  à  ce 
résultat.  .  '  ;  : 


AMIN.4CH  CHANTANT 


DÉMAGO 

POUR 

1850 


PRIX  :  lo  CENT. 


PARIS 

Au  Grand  Dépôt  de  tous  les  Almanachs 

LIÉGEOIS  ET  PITTORESQUES 

3 ,  corn  ns;  kouax, 

Passage  du  Commerce,  au  bout  de  ta  me  St-AmPé  des  Arts. 


Les  jour»  cr.  *  19  w, 
le  met.  et  de  49  le  k 


Le» Jour»  cr.  de  22  m 
lé  met.  et  de  19  le  ». 


p.Q.  le  4,  brouilf. 
N.  L.  le  12,  nuag. 

P.  Q.  le  19,  éclaire. 
P.  L.  le  26,  beau. 


D.O.  le  5,  gelée. 

N. L.  lelS,  âpre. 
P.Q.  le  21, douteux. 
P.  L.  le  28,  gelée. 


1  reo.  M  Aubin. 

2  sam.  •  éimpliot* 

3  Dm.  OceâL 

4  iun.  ».  Adrien. 

5  mar.  ».  Théophile 

6  mer.  »te  Colette. 

7  jeud.  MéCordue* 

8  t en.  ».  «eio  de  IX 

9  sam.  «te François# 

10  Dm.  LmUar* 

11  Lun.  40  martyr». 

12  mar.  ».  Pol,  é*é% 
15  mer.  Me  Euphm* 

14  jeud  ate  Majtbildt 

15  ten.  ».  Zachawo» 

16  gam.  »•  AbmhMk 

17  Dm.  Pmafm. 

18  lun.  ».  Alexandre 

19  mer.  ».  Josena. 

20  mer.  a.  Joachim. 

21  jeud.  sie-ClWt*» 

22  ren.  CoMMisic* 
28  sam.  a. Victorien. 


%  mar.  Circoncision.  |  1  ten.  «.  Ignace.  I 

2  mer.  s.  Basile,  év.  2  sam.  Poriwcatiôi  I 

5  jeud.  Giinsrièra.  5  D»«.  Séxagésime. 

4  «en.'  a.  Rigobert.  4  lun.  ste  Jenny. 

Si  sam.  ».  Simém».  5  mar.  ste  Agathe, 

fl.  Dim  Eripaiata.  6  mer.  ».  Amand. 

T  lun.  ».  Tbéau.  7  jeud.  *.  Roaualde 
0  mar.  a.  Lucien.  8  ren.  ».  Jean  M. 

9  mer.  évPortunet.  9  sam.  »te  Apolline* 
iflj  jeud.  »»  Paul.  10.1  I  *m.  Quinquagé ». 

11  ren.  as  Théodos.  fll'luu.  «.Adolphe. 

12  »am  a.  Fréjus.  12  mar.  «te  Eulalie* 

13  Dm.  Bap.de  N.  S.  15  »  mer.  Cendres . 

14  lun  a*  Hilaire.  IA  jeud.  «.Valentin. 

15  mar  a.Maur,  ah.  15  ven  6  plaies, 

ltt  mer  «.  Guillaume  16  sam  steLucile. 

17  jeud.  a.  Antoine.  17  Dim  Quadragéeim 

19  ren  Ch.»  Pierre.  18  lun.  s.  Simeon. 

19  sam.  e.  Sulpice.  19  ma.,  a.  Gabin. 

20  Dim  a.  Sébastien.  20  mer.  Quatre-Tem • 
2Î  lun.  »t«  Agnès.  21  jeud.  s.  Mérault. 
22  mar.  *»  Vincent.  22  ren.  sic  Isabelle. 

28  mer.  «.  Alphonse*  23  sam.  ».  Pierre  IX, 

29  Jeud.  a.Babvlas.  24  Dim.  keminiscere 
28  ren.  Cou?.».  Paul.  25  luiu  ».  Tbaraise. 
28  sam.  «te  i  aule.  26  mar.  •;  Nestor. 

27  Dm.  Sëpiaaeiume  27  mer.  ste  Honorine 

28  lun.  «.  Cbarlemag  28  jeud.  s.  Romain. 

129  mar.  ».  Fr.  de  Sale 

50  mar.  «ta  Bathilde  Bpacte  XV 

Sljjeud.  ste  Héloise.  Lettr.  Domine.  B. A. 


lun.  «.Humbogt» 
mar.  a.  Gabriel. 
*er.  ».  Rupert» 
jeud.  *  GoDtrtÇte 
ren.  FendeêdifUs 

sam.  •*  XmjWÿhi 
Dm.  PAQWfla^ 


ATBfL.  |  MAI.  I  mm. 

Lesjourscr.de  S8  m.  |L«i  jours  er.  de  88  m.  fl  Les  jours  cr.dt  6  wu\ 
|  le  met.  et  de  15  le  s.  le  mat.  et  de  60  le  s.  H  le  mat.  jusqu'au  28. 


]  D.  Q.  le  4* nébuleux, 
j  N.  L.  le  12,  venteux, 
j  P.Q.lel9,  erem. 
j  P.  L.  le  26,  chaud. 

!  1  Lud 

s.  Hugues. 

2  ms  . 

Urbain. 

5  mer. 

s.Bichard. 

4  jeud. 

s.  Ambroise. 

&  ven. 

s.  Vinrent  F 

6  sam. 

•te  Prudence 

7  Dim. 

Quatiinêdo. 

8  lun. 

Axnomciat. 

i  9  mar. 

Marie  éçypt. 

10 .  mer. 

s.  Biaise. 

Il  j  jeud. 

a.  Eustorg. 

12 j ven. 

•te  Florentin  ' 

18,  sam. 

s.  Mars. 

14  D». 

a.  Tibivce. 

15  lun. 

ste  Anantasic 

(16  mar. 

s.  Calixte. 

17 1  mer 

s.  Elie. 

jl8,jeud. 

a.  Parfait.  \ 

!19  t.o. 

s.  Léon,  P.  \ 
•te  Hildegon  ! 

20  ram. 

,21;  Dim. 

a-  Anselme.  ! 

;22|luo. 

•te  Léonide.  ! 

28  mar. 

••Georges.  * 

<24!  mer 

ste  Beuve.  ! 

25  jeud 

s.  Marc,  év.  ! 

26  j  ven. 

s.  Clet.  * 

27 :  sam 

s.  Ana stase?  Hî 

28;  Dm. 

s.  Vital.  [J 

129  lun. 

•te  Antonia,  1 

:  80  mar. 

Kl 

••  Eutrope.  1 

-r—  .J.. 

D.  Q.  le  4»  agréable. 
N.  L.  le  71,  venteux. 
P.  Q.  le  18,  serein. 

P.  L.  le  26,  nuageux. 

1  nier.  Jacq.  Philipp 

2  jeud,  s.  Alhanase. 

8  ven.  Inv  ste  Croix 
sam  sic  Monique 

5  Dur.  C.  s  August. 

5  lu  n.  Mogafiênt. 

1  mar.  s.  Stat.isias. 

3  mer.  s.  Désiré. 

9  jeud.  ASCENSIO 
9 1  ven.  s.  Gordien. 
Ljsam  s.Mamert 
2!  Dim.  s.  Léon. 

8 1  lun  s.  Servais. 

5l 1  mar.  ste  Aglaé.  < 
üjmer  s.  Isidore. 

5 j Jeud.  «.Honoré. 

7  ven.  s.  Montaio. 
ljsam.  s. Félix. 

j;d.«  pentecot 

) .  lun.  s.  Bernardin. 

L  j  mar.  s.  Constant. 

1  :  mer.  Quntrt-Ttmt 
5  jeud.  s.  Pascal. 

\  ;  ven.  ste  Jeanne, 
i'sara.  s.  Urbain. 

?  j  Dim.  Trinité. 

7  lun.  a.  Hildevert. 

J  mar.  s.  Germain. 
t ,  mer.  s.  Maximin. 

>  jeud.  Fin- Dise. 

I!  ven.  ste  Aline.  H 


D.Q.Ie  8,  nuageoM. 
N.  L.  le  10,  variable. 
P.Q.  le  16,  éclaire» 
P.  L.  le  24t  serein# 


1  sam. 

2  Dim. 
8  lun 
8  mar. 

5  mer. 

6  Jeud. 

7  ven. 

8  sam. 

9  Dim. 

10  lun. 

11  mar. 

12  mer. 
18  jeud. 

14  ven* 

15  sam. 

16  Dim. 

17  lun. 

18  mar. 

19  mer. 

20  jeud. 

21  ven. 

22  sam. 
28  Dim. 

24  lun. 

25  mar. 

26  mer. 

27  jeud. 

28  ven. 

29  sam. 
80  Dim. 


ste  Laure, 
s.  Marcellin 
ste  Clotilde. 
••Saturnin, 
a.  Boniface. 
Oet—.F.-D. 
s.  Mériadee. 
s.  Médard. 
s.  Gildard. 
s.  Landry, 
s.  Barnabé. 
•toOlimpe. 
s.  Ant.  de  P» 
s.  Bufiu.  . 
s.  Modeste, 
s.  Cyr.  Julit. 
s.  Henré. 
ste  Marine» 
s.  Gênais, 
ste  F.'orenoc# 
•teOetavie. 
s.  Paulin» 
s.  Jacob. 
JesnBapt. 
s.  Prosper. 
s.  Babolien. 
ste  Adèle» 
s.  Irénée. 
Pier.s.PL 
C.  s.  PaeL 


vr  '  -  --  -  — •  . --r-w 


AOÛT 

Lee  jou»»dim.  < 


bit  Jours  dim.  de  S2m, 
If  mal.  et  de  27  it  • . 


,Q.  le  2,  nuageux, 
,  L.  le  Ç.'  calme. 

2.  le  If,  calme. 
,!eî4,  brau. 


D.Q.Ie  1,  tonnerre, 
N.L.  le  7*  nuages. 
P.  Q.  lè  14.  beau. 

P.  L.  le  22,  nuageux. 


1  jeud. 
2 jVen. 

3  sam. 

4  .Dm. 

5  j  lu». 

6  !  mar. 

7  'jner. 

8  jeud. 

9  ven. 

10  ïam. 

11  Dur. 

12  Fun. 
s.  Turlaf.  13  mar. 

H,  b.  Borutvcut.  14  nier. 
5  lun.  t.  ü.enri,  15  jeud. 
16  mar.  a.  Eu*  ta  te.  16  ven. 
7  mer.  f.  Alexis.  17  sam. 
18  jeud.  s.  Clair.  18  Dm. 
.9  ven.  b.  Vincent.  19  lun. 
!0  aam.  ste  Msrguerît  20  mar. 

Dm.  a.  Victor.  21  mer. 
12  lun.  fite  Mgdel.  22  jeud. 
l'Vmar.  s.Apolinair.  23  ven. 
.4  mer.  stcChiistine.  24  sam. 
15  jeud.  s.Jacq.  Cbr.  25  Dm. 


8 te  Sophie, 
s.  Etienne, 
ïnv.  s.Elirnc 
Susc. ste  Cr. 
b.  Ton. 
Tr.de  N. -S. 
s.  Albert. 

9,  Cyrlaque. 
s.  Romain. 

8.  Laurent. 
Su»6.  ste  C. 
ste  Claire. 
b.  ü'ppolyte. 
ste  Anaslasie 
ASSOMPT. 
s.  R  jch. 
s.  Mamniès, 
ste  Hélène. 

>.  Louis,  é?» 
s.  Bernard, 
ste  Emifie. 
s.  Siiuphor. 
s.  Sidoine, 
s.  Rartliélcm 
s.  Lou's,  roi. 
I.  Zé^hirin. 
s,  Césaire* 
s.  Augustin. 
D.  s.  Jeau-B. 
s.  Fiacre, 
s.  Ovide. 


1  lun.  ••  Martial. 
2]mr.  V.  de  la  V. 
8]  mer.  s.  Anatole. 

4.  jeud  Tr.  s.  H. 

5  veii.  fite  Zoé,  m. 
6|  sam,  s.  Adolphe. 

7 [  Dm.  ste  Aubier. 

8  lun.  ste  Elisabeth 
9,  mar.  ste  Vlotoriue 
10*  mer.  ste  Amélie. 
•Il  jeud.  Tr.  s.  Ben. 

12  ven.  js.Gualbcrt.  ] 

13  sam, 

;14  Du 


|26  ven.  Tr.  s  Marié.  26  lun. 
Î27  sam.  ste  Nathalie.  27  mar, 
'28  Dm*  fite  Anne.  2S  mer, 
129  lun.  ste  Marthe.  29  jeud 
30  mar.  ».  Sil*«in.  30  ven. 
»1  mer.  (.Gerra-PA.  31  sam, 


|  SE  PI 

rZMBMt.  fl 

H  Le*  joun 

idim.  «ie42m.il 

Il  le  mat.  et  de  62  les.  || 

Il  N.L. 

e6,  ««rein.  Il 

P.  Q.  1.  1S,  b.»D. . 

P.  L.  le  21,  nuages. 

D.  Q.  le  28,  clair. 

1  1  i 

1  Dm. 

s.  Lee  1.  G. 

a  lun. 

».  Lasare. 

3  mar. 

».  Grégoire. 

4  mer. 

ste  Rosalie. 

5  jtud. 

ste  Eudoxie. 

6  ven. 

s.  Onéaipe. 

7  sam. 

s.  Cloud. 

8  Dm 

Nativ.N.S. 

9  l  in. 

s.  Hyacinthe 

10  mar. 

s.  Nicolas. 

11  mer. 

ste  Iphigénie 

12  jeud. 

».  Raphssl. 

13  ven. 

s,  Aimé. 

14  sem. 

Ex.stvCr. 

15  Dm. 

s.  Valérie». 

16  lun. 

ste  Eupfcéml 

17  mar. 

s.  Lambert.  ' 

18  mer. 

Quatr»  Tarn» 

19  jeud. 

s.  Janvier. 

20  vén. 

s.  Eustache. 

21  sam. 

s.  Mathieu. 

22  Dm. 

1.  Maurice. 

23  lun. 

ste  Thécle. 

2*4  mar. 

s.  Andoche. 

25  mer. 

s.  Firmin. 

26  jeud. 

ste  Justine. 

27  ven. 

s.  Côme  •.  0 

28  sam. 

s.  Cérao. 

29  Dm. 

(.Michel. 

30  lun. 

s.  Jérôme. 

N.  L.lé&wfat. 

P.  Q.  le  18,  couvert. 
P.  L.I>JV,v«ri«Blè. 
D.Q.Ie  28,  •ombre. 


N.  L.  le  brouill. 
P.Q.  le  11,  pluie. 
P.  L.  le  19,  neige. 
D.  Q.  le  26,  gelée. 


à.  Charles. 

•te  Bertille. 

8.  Léonard, 
g.  Achille. 

•tes  Reliques 
8.  Uathurin 
8.  Léon,  p. 

8.  Mar  tin,  és. 
8.  René, 
s.  Brice* 

«te  Clément. 
8.  Eugène. 
s.Edme. 

8.  Aignan. 

«te  Aude. 

«te  Elisabeth 
«.  Edmond, 
jeud.  Pr.  deN.D., 
▼en.  «te  Cécile, 
sam.  s  Clément. 
Dim.  «te  Flore, 
lun.  «te  Catherine 
mar.  «teGenexièr 
mér.  «te Maxime, 
jeud.  s.  Soslhène. 
«*  Saturnin, 
s.  André. 


1  Duc. 

2  km. 

5  mar. 

4  mer. 

5  jeud. 

6  ren. 

7  saiti. 

8  Dca. 
lun. 
mar* 
mer* 
jeud. 
▼en. 
sam. 
Dim. 
lun. 
mar. 
mer. 

19  jeud. 
▼eh. 
sam. 

Dim. 
23  lun. 
24 1  mar. 
mer. 
jeud. 
▼bn. 
sam. 
Dim. 

30  !  lun. 
3ï]inûr. 


l’Axmtt. 
s.  Franc.  Xar 
«.  Hirocle.*" 
«te  Barbe, 
s.  Sàbat. 
s.  Nicolas. 

«ta  Fare. 
Conception, 

»,  Léocadie. 
•te  Valérie* 
s.Fucien. 
steConstamcé 
•te  Luce. 
s.  Nicaise. 

«te  Suzanne. 
b  te  Adélaïde 
•te  01  ympe. 
Quatré  Terne 
s.  Timolénn. 
s.  Philbgon. 
s.  Thomas,  a 
s.  Angéliaa. 
ste  Victoire, 
s  Y  res. 
NOËL. 
b.  Etienne.  ; 
s.  Jean,  ér.  j 
«s.  Innocens. 
ste  Eléonore, 
f.  Colotobe. 
s.  Sÿlmtrr  •  ' 


IXiS  SONT  DÉMAGO.  . 

Air  :  Dis-moi  donc,  mon  cher  Ilippotgtr. 

La  tête  ardente  comme  braise. 

Et  prompts  à  frapper  de  grands,  coups. 
Nos  pères  de  quatre-vingt-treize 
S’amusaient  à  couper  des  cous; 

Le  jeu  de  certaine  machine 
Leur  donnait  un  fier  vertigo, 

Et  sans  même  avoir  vu  la  Chine, 

Nos  pères  étaient  démago... 

Leurs  fils,  saturés  des  principes 
Des  niveleurs,  au  couperet 
Rêvent,  en  culottai^  des  pipes. 

Leurs  grands  exploits  au  cabaret. 


A  chaque  espérance  sanglante 
Que  leur  souffle  quelque  ostrogoth, 
Inclinant  leur  tête  branlante, 

Us  prouvent  qu’ils  sont  démago... 


%  Sombres  enfants  de  la  montagne. 
Pour  s’élever  rompant  toujours, 
L’insulte  grossière  accompagne 
Leur  éloquence  de  faubourgs. 

Ces  goujats,  se  croyant  monarques, 
Avec  leurs  faces  d’indigo, 

Etaient  vendeurs  de  contremarques 
Avant  que  d’être  démago... 


Leur  fraternité  doit  s’entendre 
Par  ces  mots  :  Fais  ce  que  je  veux  ; 
n  Leur  liberté,  c’est  de  tout  prendre, 
Même  de  vous  prendre  aux  cheveux; 
\  Leur  égalité,  par  le  glaive, 

Est  de  voir  couler  à  gogo 
Le  sang  de  tout  ce  qui  s’élève 
En  neu  nlus  haut  qu’un  démago... 
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X.E  BOUGE. 

Ain  du  Dieu  des  bonnes  gens. 


Vils  aristos,  effrontés  royalistes, 

Vos  plats  discours  cesseront-ils  bientôt? 

Aux  Montagnards ,  aux  bons  socialistes 
Osez-vous  bien  répliquer  un  seul  mot? 

Sachez  qu’un  rouge,  en  aucun  lieu  du  inonde. 
Depuis  Marat,  notre  sensible  aïeul, 

N’a  su  trouver  encor  qui  lui  réponde... 

Quand  il  parlait  tout  seul. 

Vous  nous  devez  le  suffrage,  j’espère; 

|1  est  bien  vrai  que,  pour  premier  exploit. 

Le  drôle  a  fait  les  cornes  à  son  père; 

D’où  l’on  conclut  que  nous  sommes  en  froid. 
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Erreur  ;  pour  lui  notre  estime  est  fort  haute  ; 
Des  droits  du  peuple  indestructible  appui, 
\Un  rouge  entend  que  tout  le  monde  vote... 
Mais  seulement  pour  lui- 


L’armée,  hclas!  qu’enchaîne  la  consigne  , 

A  nos  projets  ne  se  prête  pas  fort  ; 

Nous  avons  beau  crier  :  Vive  la  ligne  ! 

A  cette  ligne  aucun  soldat  ne  mord; 

Frères,  pourquoi  repousser  nos  caresses? 

\  Scellons  l’accord  du  sabre  et  de  l’outil. 

Un  rouge  n’a  pour  vous  que  des  tendresses... 
Et  des  coups  de  fusil. 

• 

Hors  de  chez  nous  pas  une  âpie  loyale; 

Les  aristos  fcont  gonflés  de  venin. 

Pour  vous  prêcher,  frères,  la  sociale, 

Quelle  douceur,  quel  ton  calme  et  bénin  ! 

C’est  vainement  qu’on  provoque  et  qu’on  raille 
Un  rouge,  assis  ferme  dans  sa  vertu; 
x  ii  a  grand  soin  d’éviter  la  bataille... 

S’il  craint  d’être  battu. 


/ 
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■  Erateraité,  ton  amour  nous  enflamme  ■■  *■ 

Et  met  en  nous  une  candeur  d’agneau; 

Tout  démocrate. 4  sc  pûme... 

Vils  réacteurs,  contemplez  ce  tableau 
\  Quand  son  regard  tombe  sur  nos  misères, 

Un  rouge  pris  d’une  immense  pitié, 

Sans  hésiter,  pour  soulager  ses  frères... 

En  tuerait  la  moitié. 

Propriété,  religion,  famille, 

Nous  ne  voulons  rien  détruire,  morbleu  ! 

Dieu  n’est  qu’un  mot,  lé  sang  qu'une  vétille: 

Y  croire  ou  non,  cela  nous  touche  peu. 

Quant  à  vos  biens,  banquiers  et  gens  houriétes 
•  Nous  n’entendrons  jamais,  rassurez-vous. 

Les  partager  aux  autres,  pas  si  bêtes’.... 

Mais  les  garder  pour  nous. 


U  DÉMOC-SOC. 


A ib  :  Quand  les  bœufs  vont  deux  à  deux. 


Durs  comme  un  roc’, 
Narguons  le  froc; 

Prenons  pour  loc 
Un  broc  ’ 

Je  ne  crains  ni  croc , 

Ni  choc. 

Puisque  je  suis  déwioc-soc. 

x  sous  avons  de  beaux  préceptes, 
Qui  nous  font  beaucoup  d’adeptes  : 
Notre  morale  aujourd’hui 
Est  vraiment  fort  salutaire; 

Nous  disons  au  prolétaire  : 

Ami ,  prends  le  bien  d’autrui. 


Durs  comme  un  roc ,  etc. 


Aux  jours  de  la  fusillade, 

'  J’étais  sur  la  barricade, 

Au  faubourg,  de  bon  matin; 

^  Et,  sans  que  cela  me  touche, 

J’ai  vu  brûler  la  cartouche 
Qui  tua  le  calotin.  J'axduMiaue.. 

Durs  comme  un  roc,  etc. 

J’étais  hors  de  la  barrière , 

Quand  Bréa  ,  dans  latyoussière , 
Poussa  les  derniers  soupirs. 
x  Plaignons  ceux  dont  la  vaillance 
L’étendit  mort  sans  défense , 

Car  voilà  les  vrais  martyrs. 

Durs  comme  un  roc ,  etc. 

x  Les  réacs  nous  vantent  l’ordre; 
.Mais  nous  n’avons  l  ien  à  mordre , 
Avec  la  tranquillité. 

Boire  et  manger,  ne  rien  faire, 
Chanter  :  A  bas  l’arbitraire  ! 

C’est  là  notre  liberté. 
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Durs  comme  un  roc,  etc. 

\  il  faut  un  égal  partage 
De  tout  bien ,  tout  héritage  ; 
C’est  la  loi  du  genre  humain. 

\  Quand  j’aurai  ma  part  de  terre , 
Pour  fêter  la  bonne  chère , 

Je  la  vends  le  lendemain. 

Durs  comme  un  roc ,  etc. 

^  Pour  établir  l’équilibre , 

La  femme  doit  être  libre  ; 

Ce  sera  joli ,  ma  foi  ! 

Elle  me  plaît,  je  l’embrasse. 
Demain  je  te  la  repasse, 

Puis  à  d’autres  après  toi. 

Durs  comme  un  roc ,  etc. 

>^r  Cuisiniers ,  maçons ,  fnmistes , 
Ouvriers ,  savants ,  artistes , 
Soldats,  et  vous,  laboureurs. 
Bras  croisés ,  charmons  la  vie  ; 


Au  monde  faisons  envie; 

\  Les  démocs  sont  grands  seigneurs 

Durs  comme  un  roc,  etc. 

^cMais,  à  propos,  camarades, 
Lorsque  nous  serons  malades , 
Personne  pour  nous  guérir  ! 

Les  champs  resteront  en  friche. 

Et  tout  le  monde  étant  riche , 

De  faim  il  faudra  mourir  ! 

Durs  comme  un  roc , 
Narguons  le  froc; 

Prenons  pour  loc 
Un  broc. 

Je  ne  crains  ni  croc, 

Ni  choc, 

Puisque  je  suis  démoc-soc  ! 
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LE  SOCIAXX5TE. 

Air  :  Lt*  magistrat  irréprochable r 

Écoutez,  amis  prolétaires, 

\N’ayant  pas  un  pouce  de  sol, 
Dépouillons  les  propriétaires: 

La  propriété,  c’est  le  vol. 

De  leurs  revenus  ils  sont  chiches, 
Nous  portons  un  fardeau  plus  lourd; 
Nos  maux  ne  touchent  pas  les  riches. 
Soyons  riches  à  notre  tour  î 


VA  ce  cri  s’élève  un  orage, 

Un  flot  hurlant  s’est  ameuté; 
Redoutant  pillage  et  carnage, 

Les  riches  ont  fui  la  cité. 

Pour  les  marchands  plus  de  pratiques. 
Plus  d’argent,  la  misère  accourt... 

La  tristesse  est  dans  les  boutiques, 

Et  l’ouvrier  souffre  à  son  tour. 


Où  sont  ces  pompeux  équipages, 

Oes  coupés,  ces  chars  élégants , 

Où  sont  ces  légers  attelages, 

Oes  lions  aux  coursiers  fringants? 
Lords,  banquiers,  duchesses,  lorcttps. 
Vous  vous  éclipsez  en  un  jour; 

V Adieu  vos  brillantes  toilettes! 
l,e s  guenilles  auront  leur  tour. 

^CEt  pourtant,  le  socialiste, 

Dans  son  faux  système  acculé. 

En  jetant  les  yeux  sur  sa  liste. 

Songe  qu’il  a  mal  calculé. 

\  Le  marchand  voit  un  bien  postiche 
Dans  l’affreux  pillage  où  l’on  court. 

Et  dit  :  Après  l’hôtel  du  riche, 

Lee  boutiques  auraient  leur  tour. 

\  Il  voit  qu’amateurs  de  l’orgie, 

Les  gaillards,  si  prompts  à  brailler. 
Du  traiteur  à  la  tabagie, 

Voudraient  vivre,  sans  travailler. 
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Français  sans  cœur,  vils  égoïstes, 
Dont  le  vice  est  le  seul  amour, 
Non  jamais,  les  socialistes 
I>e  gouverner  n’auront  leur  tour. 


X»É GAX.XTÉ  DSS  ROUGES. 

Ain  :  Tas  cl’  caleaux,  voulez-vous  danser. 

Faut  pour  tous  d’ la  simplicité. 
Patriotes, 

Sans-culottes; 

Jîlous’,  sabots,  l’hiver  comm’  l’été, 

Vlà  ce  que  c’est  qu’ l'égalité  ! 

Plus  d’aristos  dans  leurs  carosses, 

D’ leurs  chevaux  nous  ferons  des  rosses. 
En  labourant  1’  champ  du  fermier. 

Et  leurs  voitur’  port’ront  1’  fumier. 

Faut  pour  tous,  etc. 
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Vous,  mesdam’s ,  plus  aucun  cach  mire. 
De  Psyché,  de  glace  où  l'on  s’  mir-e; 
Comm’  nous  au  froid  faites  votr’  peau , 
Et  puis  vous  vous  mir’rez  dans  l’eau. 
Faut  pour  tous  ,  etc. 

Leurs  bel’s  hôtels  d’ tout  bien  fournies. 
Nous  les  taill’rons  en  chambres  garnies. 
Par  ainsi,  pour  1*  term’  du  loyer, 

J"  n’aurons  donc  plus  rien  a  payer. 

Faut  pour  tous,  etc. 

Fiacr’s,  cabriolets ,  voitur’  de  place, 
Mylords,  omnibus,  point  de  grâce  ! 

Nous  les  brûl’rons  tous  d’amitié. 

Les  honnôt’  gens  iront  à  pied. 
t Faut  pour  tous,  etc.  _ 

A  bas  papiers  d’or,  rich’  tentures, 
Tableaux,  statu’s,  fcimp’s,  argenture»! 
Suffit  d’avoir  des  murs  blanchis. 

Et  l’soir  une  chandell’  des  six. 

Faut  pour  tous,  etc. 
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Bronzes,  fleurs,  lustr’s,  bijouteries, 

Et  cent  mille  binib’lotcries , 

Avec  pendul’,  tapis,  cristaux; 

A  bas  le  genr’  des  aristos  ! 

Faut  pour  tous ,  etc. 

Plus  de  lux’  qui  vcx’  la  canaille; 

On  dort  comme  un  Dieu  sur  la  paille. 
Plus  d’étofF  de  soi’,  de  velours , 

Oa  rend  d’ vrais  citoyens  trop  lourds. 
Faut  pour  tous ,  etc. 

Plus  de  tailleurs,  d’ fabricants  d’ bottes. 
Plus  d’ modiste'  avec  leurs  marottes. 
l*o  peuple  à  la  bious’  se  r’connatt , 

Et  nos  femm’  n’auront  qu’un  bonnet. 

Faut  pour  tous,  etc. 

Plus  d’ parfums,  d’odeurs,  de  pommades, 
Tous  ces  drogu’  là  ça  rend  malades.’ 

N  Portez,  femm’s,  un’  blague  au  lieu  d’ sac 
Vous  sentirez  l’ail  et  l’ tabac. 

Faut  pour  tous,  etc. 


Plus  d’ ehemis’  de  toil’  de  percale  ; 

Cell’  de  couleur  c’est  moins  vit’  sale; 
x  Et  puis  qu’enfin  je  somm’s  tous  rois. 
Nous  nous  mouch’rons  avec  les  doigts. 
Faut  pour  tous ,  etc. 

Plus  d’opéra ,  d’instrumentistes , 

Plus  d’ roucouleurs  et  plus  d’artistes; 

^  Nous  n’  voulons  que  l’ crincrin  piquant, 
Pour  nous  fair’  danser  le  cancan. 

Faut  pour  tous ,  etc. 

Plus  d’ restaurants  où  c’  qu’on  se  ruine 
Les  rich’s  tât’ront  de  notr’  cuisine 
Chez  1’  marchand  de  vin  du  quartier, 
Avec  un  plat  du  charcutier. 

Faut  pour  tous ,  etc. 

Plus  d’ ces  cafés  où  tant  d’or  brille , 
Où  la  blouse  a  l'air  d'un’  guenille  ; 

La  vrai’  fraternité  parait 
Assis’  gaîment  au  cabaret. 

Faut  pour  tous ,  etc. 
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I)’  J»  Bouts'  je  i'rons  un  grand  hospice, 
x  Un  bastringu’  du  Palais  (T  Justice , 

Un  vieux  Louvre  un’  maison  de  priât , 
s  Du  Panthéon  un  cabaret. 

Faut  pour  tous*,  etc. 

\  La  Madelein’  tiendra  guinguette, 

Note’  Dame  aura  pip’,  cigarette, 
Saint-Eüstacli’  la  bonn’  biêr’  pour  rien 
Sàint-Rocb  vendra  du  sacré-chien. 
Faut  pour  tous,  etc. 


MA  AimilQUE, 

Aia  : 

Le  diable  ayant,  par  malice  notoire, 
«rouillé  chez  nous  l’Etat  et  le  bon  sens, 
L’on  ne  sait  plus  que  penser  et  que  croire 
Sur  la  façon  de  gouverner  les  gens. 
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Moi ,  mon  avis  est  net  en  politique  : 

Oh!  je  n’ai  point  d’anarchiques  dédains, 

\Ce  que  je  veux,  c’est  une  république... 

Mais  sans  républicains. 

^Je  les  connais  ces  trois  choses  sublimes  : 

Notre  maltresse  à  tous,  la  liberté,, 
x  L’égalité,  ce  rêve  des  infimes , 

Et  le  vœu  saint  de  la  fraternité. 

Rien  de  plus  beau,  mais,  hélas!  en  pratique, 

<>s  trois  grands  mots  ont  des  faits  très-mesquins  ; 
Aussi  je  suis  pour  une  république... 

Mais  sans  républicains. 

t’entends  parler  de  lâcheté  flétrie, 

De  juge  austère  et  d’intègre  tribun , 

De  part  commune  aux  biens  de  la  patrie , 

D’efforts  unis  pour  le  bonheur  commun. 

Tout  cela,  certe,  est  brillant,  magnifique; 

Mais  les  Cabet ,  les  Proudhon  sont  vilains. 

Aussi  je  suis  pour  une  république...  , 

Mais  sans  républicains. 


Je  ne  subis  la  loi  d’aucun  despote; 

Verge  de  prince  ou  verge  de  goujats, 

N  Tyran  huppé,  tyranneau  sans  culotte, 

('."est  même  plaie  et  j’en  fais  même  cas. 
Poutre  et  Greppo  sont  forts  en  politique; 

Un  peu  trop  forts,  c’est  ce  dont  je  me  plains. 
Aussi  je  suis  pour  une  république... 

Mais  sans  républicains. 


Quatre-vingt-treize  est  béant  sur  l’histoire; 
Alors  on  vit  des  hommes  indomptés, 
lient  la  figure,  au  fond  d’une  nuit  noire, 
Etincelait  de  sinistres  clartés. 

I  ps  chefs  du  peuple,  en  ce  temps  satanique. 
Etaient  trop  grands  ;  les  nôtres  sont  des  nains. 
Aussi  je  suis  pour  une  république... 

Mais  sans  républicains. 


- —  iVhonneurs,  d’écus  on  n’a  pas  été  chiche 
pour  les  dèmocs  et  pour  tous  leurs  petits; 
On  a  casé  leur  science  postiche 
Et  satisfait  leurs  rudes  appétits. 
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''En  moins  de  rien,  le  budget  monarchique 
A  pris  un  ventre  énorme  dans  leurs  mains. 
Aussi  je  suis  pour  une  république... 

Mais  sans  républicains. 

Princes  râpés  de  la  démocratie, 

L’ancien  pouvoir,  par  vous  maudit  si  fort, 
Faisait  obstacle  à  votre  dynastie  ; 

Nous  le  savons,  ce  fut  là  son  grand  tort. 
Mais,  à  la  fin,  votre  génie  étique, 

Un  jour,  a  pu  tripoter  nos  destins; 

Depuis  ce  temps  je  veux  la  république... 
Mais  sans  républicains. 


BONDE  SATANIQUE. 


Sçr  Sa  majesté  le  Diable,  comme  chef  naturel  de  la  ré¬ 
publique  rouge,  rassemble  ses  lieutenants,  Proudhon, 
Ledru-Rollin,  Blanqui,  Caussidière,  Sobrier,  leur  pla- 
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carde  sur  le  dos  des  écriteaux  écarlates,  où  flamboient 
toutes  sortes  de  belles  maximes,  telles  que  :  la -  pro¬ 
priété  c’est  le  vol  ;  brûlons  Paris  avec  une  botte  d’al¬ 
lumettes;  le  salut  du  peuple  est  dans  les  assignats  ; 
faisons  suer  les  riches  d’un  milliard  ;  et  les  lance  dans 
unTrôndc' fantastique  qu’il  encourage  par  ce  chant  : 


Ain  t  C'est  l'  Amour. 

f.hers  suppôts  de  Lucifer, 

La  braise 

Est  sous  la  fournaise  ; 

À  la  misère,  à  l’hiver, 

Il  fautfun  feu  d’enfer. 

Enfants,  la  France  est  bien  malade, 
C’est  le  moment  de  la  gaité. 

Je  vous  invite  à  sa  grillade  ; 
Rôtissons  la  société  ! 

Faites  tous  chère  lie  ! 

Et  puis,  en  chaque  lieu, 


Pour  souffler  l’incendie 
Emportez  de  mon  feu. 


\  Lamartine  a  perdu  la  tête, 
Cavaignac,  son  superbe  ton, 
Marrast  passe,  pour  une  bêle, 
Durrieu  presque  pour  un  Dante 
\  Faux  héros,  faux  ministre , 
Tout  rentre  au/positif: 
Pagnerre  n’est  qu’un  cuistre 
Et  Crémieux  n’est  qu’un  juil 


F 
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La  république,  .pauvre  lille, 

Mourra  de  misère  1  tira  tôt  ; 

L’un  veut  lui  mettre  une  guenille. 
Mais  l’autre  l’arrache  aussitôt. 
Faiseurs  de  lois,  de  chartes, 
Sont  tous  en  désarroi; 

JKÏls  battront  tant  les  cartes 
Qu’ils  tourneront  le  roi. 

Sus,  donc!  propageons  le  grabuge 
Que  Proudhon  trouve  intéressant. 
\],’inccndiexet  puis  le  déluge  !... 
Qui  cette  fois  sera  de  sang. 
Lançons,  gueux  contre  riche, 
Seigneur  contre  vilain, 

D’Italie  en  Autriche T 
lie  Paris  à  Berlin. 


Point  de  pressentiments  funestes; 
Vous  ne  craignez  pas  l’étranger; 
Que  tirerait-il  de  vos  restes? 

Un  maigre  lot  à  partager. 
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Rafliez  tout,  brune  ou  blonde, 
Vins  et  mets  échauffants. 

Et  puis  la  lin  du  monde 
Après  vous,  mes  enfants! 

Chers  suppôts  de  Lucifer, 

La  braise 

,  Est  sous  la  fournaise; 

A  la  misère,  à  l’hiver, 

11  faut  un  feu  d’enfer. 


X.E  VRAI  S  AN  S -CULOTTE. 

Ain  :  Quoique,  leurs  chapeaux  soient  bien  laids . 

• 

Pauvre,  mais  ayant  le  cœur  haut, 

N  Tout  juste' honnête  autant  qu’il  faut, 
Bourgeois,  tel  est  le  patriote. 

Mont  aux  coquins, fniort  aux  filous 
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Qui  veulent  gagner  des  gros  sous  I 
\  Bourgeois  corrompus, 
Respect  aux  vertus 
De  la  république  sans-culotte  ! 


\  Tout  propriétaire  est  voleur  ; 

Un  homme  qui  n’est  pas  menteur, 
Proudhon,  le  déclare  à  voix  haute: 

Il  faut,  pour  punir  ces  coquins, 

Que  leur  argent  passe  en  nos  mains. 

Bourgeois  corrompus, 

Respect  aux  vertus 
De  la  république  sans-culotte  1 

Nous  prendrons,  pour  gérer  vos  biens. 
Les  plus  vertueux  citoy  ens  ; 

Il  ne  faut  pas  qu’on  nous  chipote. 

CabeJ  manie,  on  le  sait  bien,  . 
L’argent. d’autrui  comme  le  sien. 
Bourgeois  corrompus, 

Respect  aux  vertus 
De  la  république  sans-culotte  ! 


x  Lcdru-Hollin,  voilà,  pour  sûr. 
Ce  qu'on  appelle  un  homme  pur 
Qui  sait  dévider  la  pelotte. 
nA  vide  il  vint,  et  ce  cœur  d’or 
A  vide  laisse  le  trésor. 

Bourgeois  corrompus. 
Respect  aux  vertus 
De  la  république  sans-culotte! 


Epiciers,  rentiers,  boutiquiers. 
Usuriers,  financiers,  banquiers, 

Nous  allons  vous  serrer  la  botte  ; 

Nous  comptons,  dans  six  mois  au  pi**5* 
Vous  voir  ruinés  et  pendus  ! 

Bourgeois  corrompus. 

Respect  aux  vertus 
De  la  république  sans-culotte. 
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Le  Simple  Alttrahàéh  LIÉGEOIS,  par  maître  Mathieu 
tœnsbergh. 

Le  Véritable  Almanach  LIÉGEOIS,  par  le  même* 

I 311102*1 
Le  Grand  Almanach  XIEGËQIS»  par  iç^même. 
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INTENTIONAL  DOUBLE  EXPOSURE 
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PUBLIÉS 

3,  Cour  de  Rohan,  3, 

fc  1  .  1  '  yi  £  : 

Pàtsàge  dif  Commerce .  au  bout  de  la  ïue  Saint-André  c 


Le  Simple  Almanach  LIÉGEOIS,  .par  Maître  Mathieu 
Lœnsbergh. 

Le  Véritable  Almanach  LIÉGEOIS,  par  le  même. 

Le  Vieux  LIÉGEOIS,  par  le  même.  *  •  ? , 

Le  Grand  Almanach  LIEGEOIS,  par  Iç.même. 

Le  Nouveau  Triple  LIEGEOIS,  par  le  même. 

Le  Véritable  LIÉGEOIS  UNIVERSEL,  par  le  même. 

Le  Véridique  LIÉGEOIS,  par  le  même. 

Le  Véritable  Double  ASTROLOGUE,  par  le  même * 

Le  Véritable  Double  NOSTRADAMUS,  par  le  même. 


Le  Neveu  du  GRAND  HOMME,  par  Michel  JS ostradamuz. 


Le  Nouveau  Double  MATHIEU  LÆNSBERG  de  la  Normandie# 
Le  Noüvfeau  Triple  ASTROLOGUE  de  la  Normandie* 

Le  BON  CHAMPENOIS. 

L’ASTROLOGUE  des  Ardennes. 

L’ASTROLOGUE  des  Pyrénées. 

Le  Paysan  de  la  PICARDIE,,  par  le  meme. 

Le  Paysan  de  la  LORRAINE,  du  BAftROIS  et  des  S  ÉVÊCHÉS, 
par  le  même. 


Pari* --lmp.  Bsaul*  et  Muduivo,  8,  r.  J.  de  Brossa 


POU  PARAITRE  A  PARIS  LE  15 

i  b  |  jfotr 


TROIS  PAMPHLÉTAIRES 


Religion,  Autorité,  F&iitfllc»:.  Qr^pe,  Pj 
Justice  et  Bon  seps. 


Ce  Journal  sera  ,aj 


des  exposés  hréfs,  de  1& 

songes,  sophismes,  calomnies,  balourdises  débités  pendant  la 
semaine  dans  la  presse,  la  Chambra  J&  ^  'BJJj 

seront  relevés  d’un  mot,  discutés  d’une  ligne,  flétris  dun 
trait.  Le  contingent  des  hcüt  jours  éîï  toutes  chosessera  en¬ 
registré.  Ce  sera  de  Journal  *  du  iVfài  Peûplfe  qoC  nfc  ‘ 

temps  à  perdre  ;  les.  choses  inutiles  seront  testées,  les  chow* 
utiles  dites  sans  phrases.  .  iO. 

Les  écrivains  du  Brave  Homme  savent  les  choses  eueeu- 
naissent  les  hommes  ;  on  s’en  aperteevrau  3!)  ;  >• A  r 

~  -;\  ,  •  / î «ail/.:  i  j.  i n  f M  • 

Prix  :  Poutb Paris  et  la  Prpviwca9iHfr*  par  un* 

10  CENT.  LE  NUMÉRO  ILLUSTRÉ. 


